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' A 
l'occasion du dernier congrès de 
l' AMQ en octobre dernier, Madame 
Ginette Ouellette prononçait un mot de 
bienvenue à l'intention des congres­
sistes dans lequel elle annonçait son 

départ de la présidence de l'association. Nous 
reproduisons ici intégralement le discours 
d'adieu de la présidente. 

Mot de bienvenue 
35° congrès annuel de I' AMQ 

Bienvenue à tous et à toutes, amis et col­
lègues, au 35< congrès annuel de l'Association 
mathématique du Québec que nous tenons ici 
grâce à l'hospitalité bienveillante du cégep de 
Trois-Rivières. 

Je remercie de façon particulière le 
Directeur général de cet établissement, 
Monsieur Claude Simard et le Directeur des 
services pédagogiques Monsieur Jacques 
Lemire. Je tiens à souligner, Messieurs, com­
bien sont importants pour une association 
comme la nôtre l'encouragement et la compli­
cité du milieu dans la planification d'un con­
grès qui constitue, finalement, une activité 
annuelle de perfectionnement. L'équipe locale 
a pu profiter des ressources professionnelles du 
collège et, en ce sens, la contribution de votre 
personnel est très appréciée. 

Au nom du Conseil d'administration de 
l 'AMQ et au nom du département de mathéma­
tiques du cégep de Trois-Rivières, c'est pour 
moi un grand plaisir de vous accueillir, con­
gressistes, exposants et invités, aux diverses 
activités planifiées par le comité du congrès. 

Je vous invite à parcourir les documents 
remis à l'inscription. Le programme contient 
toutes les informations nécessaires pour cons­
truire un horaire de participation aux activités ; 
vous y retrouverez des réponses à la plupart de 
vos questions. Pour des renseignements supplé­
mentaires, vous pourrez vous adresser au secré­
tariat du congrès. Les conférenciers et les 
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animateurs d'ateliers que nous remercions à 
l'avance pour leur contribution au succès de cet 
événement, partageront avec plaisir leurs 
réflexions et résultats de travaux. Les sujets 
sont nombreux. On retrouve un résumé des 
présentations dans le programme. 

Les exposants et les éditeurs ont à leurs 
kiosques des productions variées et intéressantes 
pour tous les ordres d'enseignement. Nous 
sommes enchantés de voir s'améliorer année 
après année la portion québécoise du matériel 
édité en mathématiques. Les éditeurs ne sont pas 
étrangers à cette amélioration. Leur travail de 
diffusion des mathématiques est important. Je 
vous invite à échanger avec ces derniers pendant 
les pauses et autres moments de disponibilité. 

Dans un autre ordre d'idées maintenant, 
je vous rappelle que je suis en poste à la prési­
dence de l'association depuis bientôt trois ans. 
C'est un poste exigeant et envahissant. 
Sollicitée par de nouveaux défis, il m'apparaît 
nécessaire de marquer un temps d'arrêt à mes 
activités à l' AMQ et de transmettre à d'autres 
la responsabilité de la gestion de l'association. 
Le moment est donc opportun de dresser un 
bilan des dernières années. 

Ma contribution publique à la commu­
nauté mathématique date de 1985. Après avoir 
investi à l'organisation du G.E.M.C., le Groupe 
des enseignantes et enseignants de mathéma­
tiques à l'ordre collégial, à titre de vice-prési­
dente et ensuite de présidente, je me suis 
engagée dans la défense du dossier provincial 
en mathématiques à cet ordre d'enseignement. 

C'est à cette époque que je contribuais, 
avec d'autres collègues, à la rédaction du 
mémoire du G.E.M.C. présenté, en 1986, au 
Ministre de l'enseignement supérieur et de la 
science M. Claude Ryan, et qui portait sur la 
place des mathématiques au collégial. 
J'investissais également dans les questions des 
préalables collégiaux et universitaires en pré­
parant divers documents d'analyse. Cette ques­
tion est toujours demeurée présente dans les 
divers dossiers provinciaux que j'ai menés. 
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Je fus responsable du programme du con­
grès 1986 de l' AMQ à Lévis. Je fus également 
responsable de la contribution du G.E.M.C. à 
1' organisation des États généraux de l'enseigne­
ment des mathématiques qui s'est échelonnée 
sur plusieurs années, et par la suite, de la logis­
tique et de l'organisation locale de cet événe­
ment au Collège de Maisonneuve en avril 1990. 
J'ai de plus collaboré, en tant que présidente de 
I 'AMQ, avec les équipes locales de trois cégeps 
à l'occasion des congrès de l'AMQ: à 
Sherbrooke en 90, à Longueuil en 91 et à Trois­
Rivières cette année. Signalons toutefois que 
ces congrès doivent leur succès aux équipes 
locales particulièrement dynamiques. 

J'ai aussi apporté, avec des collègues du 
collégial, ma contribution pleine et entière à la 
rédaction d'un mémoire présenté au Conseil 
des collèges dans le cadre de sa réflexion sur 
les priorités de l'enseignement collégial. Sur le 
plan provincial, à chaque occasion, je me suis 
portée à la défense du dossier en sciences, qu'il 
s'agisse de la formation scientifique ou de la 
préparation de la relève. Je mentionne ici la 
saga de la réforme en Sciences qui aura duré 
plusieurs années. 

Suite à une intervention importante de 
I 'AMQ auprès de la ministre Madame Lucienne 
Robillard, le 8 novembre 1990, de nombreuses 
interventions des collèges et des universités, en 
appui à I 'AMQ ou dans le sens de l 'AMQ, 
auront amené le Ministère à revoir son projet de 
réforme en Sciences de la nature au collégial. 
On aura ainsi évité le pire en termes d'éclate­
ment et d'éparpillement de la formation mathé­
matique et scientifique au collégial. En 1991 le 
Ministère proposait une nouvelle démarche plus 
près du milieu et qui tiendrait compte des 
acquis : on procédera par des projets pilotes. 

Ma priorité a toujours été la défense des 
mathématiques dans chaque circonstance qui 
m'était donnée. Plusieurs de mes actions ont pu 
se réaliser à l'intérieur de l' AMQ, pennettant à 
l'association d'accroître son rayonnement 
social ; du moins je le souhaite. 

À l'interne, il a été possible d'assainir la 
situation financière de l'association après un 
congrès décevant à Québec en 1989, de prépa­
rer de nouveaux Statuts et règlements et de 
moderniser la gestion de l'association en réor­
ganisant le secrétariat. 

La préparation des réunions des comités 
exécutifs, de celles des conseils d'administra­
tion, la correspondance, le suivi à donner aux 
diverses initiatives de ! 'association et le traite­
ment de divers problèmes et imprévus ont 
effectivement exigé un investissement appré­
ciable. 

L'administration de l'association a 
demandé énormément de temps, dont de nom­
breuses soirées et fins de semaine, au détriment 
de certaines autres activités que j'aspire retrou­
ver dans ma vie de famille et dans ma vie pro­
fessionnelle. Il faudrait sans doute trouver des 
modalités de gestion de l'association beaucoup 
plus raisonnables. Entre autres, trop souvent, un 
dossier négligé par un officier nuit ou paralyse 
toute l'association, ce qui traduit une certaine 
fragilité de notre organisme. 

En quittant la présidence de l'association, 
je m'empresse de faire quelques recommanda­
tions et suggestions sachant très bien que dire 
est plus facile que faire. 

Les nouveaux Statuts et règlements votés 
en assemblée générale l'an dernier constituent 
une voie intéressante pour l'association. Cette 
voie devrait être exploitée au maximum. En fait, 
bien utilisée, elle permet de créer un véritable 
lieu de concertation inter-ordres en mathéma­
tiques. 

On doit avouer que la communauté 
mathématique se retrouve difficilement dans la 
quantité de regroupements actuels. Cela 
provoque une dispersion des énergies et rend 
difficile la préparation d'une relève. Trop sou­
vent ce sont les mêmes personnes qui sont solli­
citées. Le remplacement des officiers aux divers 
postes de gestion est ardu dans la plupart des 
groupes et, en particulier, au sein de l 'AMQ. 

Il faudrait qu'on réussisse à mieux 
canaliser les énergies déployées par tous les 
intervenants. Je souhaite que ceux qui pren­
dront la relève trouveront des éléments de solu­
tion à cette situation. 

Pour une dernière fois, je profite de 
l'occasion qui m'est donné pour souligner 
l'extraordinaire travail bénévole des membres 
de tous les ordres d'enseignement sans lesquels 
I' AMQ ne peut survivre. Je songe ici à tous 
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ceux qui participent aux comités de l 'AMQ, 
qu'il s'agisse du Conseil d'administration, du 
comité exécutif, du comité de rédaction du 
Bulletin et de son rédacteur en chef Monsieur 
Louis Charbonneau, des comités qui gèrent les 
concours du secondaire et du collégial, ainsi que 
le camp mathématique du collégial, de tous ces 
autres comités ad hoc formés en cours d'année et 
qui acheminent des avis au comité exécutif. 

Les nombreux contacts établis au cours 
des dernières années avec les membres de 
diverses régions du Québec furent enri­
chissants ; j'ai apprécié le soutien de collègues 
de divers horizons dans tous les moments, les 
bons comme les difficiles. 

Il me fut surtout agréable de travailler avec 
l'exécutif actuel, composé d'hommes et de 
femmes de valeur de tous les ordres d'enseigne­
ment, généreux de leur temps et de leur énergie, 
dont l'équilibre et l'intelligence auront été investis 
à la gestion des affaires de l'AMQ. Je mentionne 
ici Monsieur Denis de Champlain, le secrétaire 
de l'association, Monsieur Marcel Mius 
d 'Entremont, le trésorier, Monsieur Louis­
Philippe Gaudreault, le directeur de la publicité, 
Madame Hélène Soulard, la directrice de l'infor­
mation et Madame Godeleive V anderstracten, la 
directrice des services. Il me reste à remercier 
chaleureusement la secrétaire de l'association, 
Madame Lucie Godin, pour sa compétence, sa 
gentillesse et sa diplomatie. L'association a été 
très bien servie par cette jeune femme dynamique 
ayant un sens inné de l'organisation. Pour ma part, 
après trois années, riche de nouvelles amitiés, il 
est temps de retrouver un rythme de vie plus 
équilibré et de passer la serviette présidentielle. 

Je partagerai avec vous tous les moments 
de ce congrès. Soyez assurés que, sous les soins 
vigilants de Madame Lucie Corneau et de 
Monsieur Roger Blais, le département de 
mathématique du cégep de Trois-Rivières a tout 
mis en oeuvre pour que cet événement soit un 
succès. À tous donc je souhaite un excellent 
congrès ! Tout est en place pour concilier le tra­
vail et le plaisir. Que les activités proposées 
soient pour vous une occasion d'enrichissement 
personnel et professionnel. Pour ma part, une 
fois ce congrès terminé, je fermerai mes 
dossiers à la présidence d'ici le 31 décembre et 
je vous retrouverai au 36e congrès l'an prochain. 

Merci. 
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